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IsidoreTonyGilardin est né àLyon le 4 janvier 1833, fils d’Alphonse JeanGilardin* et de Jeanne
Louise Hyacinthe Midey. Témoins : Jean François Gilardin, directeur des douanes, son aïeul,
et Louis Auguste Berlioz, médecin. Élève du lycée de Lyon, substitut du procureur impérial
à Belley le 6 décembre 1856 ; substitut près le tribunal civil de Bourg le 16 octobre 1859, sub-
stitut à Lyon le 6 février 1861, vice-président du tribunal de Lyon le 13 mars 1867, conseiller
à la cour d’appel de Lyon le 25 septembre 1873, il a pris sa retraite en 1903. Conseiller muni-
cipal de Saint-Jean-le-Vieux (Ain) où se trouvait son château de Champollon. Chevalier de
la Légion d’honneur le 13 juillet 1889 (LH/1132/38). Il avait épousé le 16 octobre 1872 Marie
EmmaDuboys, veuve d’Albert Tourangin, tué en 1870 àWissembourg. Il est mort au château
de Champollon le 7 juillet 1911, à l’âge de 79 ans. À Lyon, il habitait 3 place Saint-Jean. René
Garraud* a prononcé un discours sur sa tombe (Ac Rapports 1909-1912, p. 259 à 264).

Académie, manuscrits et publications

Élu le 7 juin 1892 au fauteuil 9, section 3 Lettres, sur un rapport de Caillemer* lu le 31 mai, il
est reçu le 14 juin. Discours de réception prononcé en séance publique le 9 juillet 1895 : L’Im-
mortalité de l’Ame et la vie future devant la science moderne (MEM 1896). Président en 1899,
puis membre émérite en 1909. Communications : Rapport sur un ouvrage publié à Milan :
«Traité de la croyance et de son influence sur le progrès social » , par Mlle Anzoletti, 1897 (Ac
Rapports 1897-1901, 1902) ;Rapport sur l’ouvrage deM. de Kirvan : La Bête et l’Homme ou la
Connaissance par les sens et la Connaissance par l’esprit, 1898 (ibidem) ; Notice sur la vie et les
œuvres de Francisque Bouillier, membre émérite de la Compagnie, 7 novembre 1899 (ibidem) ;
Rapport sur la candidature du cardinal Coullié au titre de membre associé, 28 novembre 1899
(ibidem) ; Compte rendu des travaux de l’année 1899 (MEM 1901) ; Lecture d’un travail inédit
de son père, M. le premier président Gilardin, intitulé : Origine de l’ancien droit, 30 janvier
1900. Il a publié en 1883 un manuscrit rédigé par son père et qu’il compléta, Considérations
sur les divers systèmes de psychologie (Paris : Durand et Pedone-Laurie, 1883 ; il existe dans les
Mémoires 1884 une étude sur cette œuvre par Martin Ferraz) ; De la vente des médicaments
par les hôpitaux et hospices, Lyon, 1894.
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